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OMM-N° 830
Les pays européens s’efforcent de prévenir les catastrophes
en resserrant les liens entre les Services hydrométéorologiques
et les responsables de la gestion des risques

Genève/Chisinau, 8 octobre 2008 (OMM) – Les 9 et 10 octobre 2008, les pays européens se réuniront pour la première fois au niveau régional à Chisinau (République de Moldova) pour débattre des moyens pratiques d’atténuer les effets des phénomènes naturels dangereux par une collaboration resserrée entre les Services météorologiques et hydrologiques nationaux (SMHN) et les institutions chargées de la gestion des risques de catastrophes. Cette initiative a pour but de préconiser des moyens appropriés de renforcer durablement les capacités scientifiques et techniques de réduction des risques de catastrophes dans la région.

Cette conférence régionale, qui rassemblera des hauts responsables gouvernementaux ainsi que des représentants d’organisations intergouvernementales et non gouvernementales et d’entreprises privées, est accueillie par la République de Moldova et organisée par l’Organisation météorologique mondiale (OMM), avec le concours du Secrétariat de la Stratégie internationale de prévention des catastrophes (SIPC) relevant de l’ONU, de la Banque mondiale par l’intermédiaire du Dispositif mondial de réduction des effets des catastrophes et de relèvement (GFDRR) et du Groupe sur l’observation de la Terre (GEO).

Selon une évaluation des Services hydrométéorologiques en Europe du Sud‑Est qui sera publiée le 9 octobre dans le cadre de la conférence, la coopération régionale pourrait permettre de réduire d’un tiers le montant total des investissements nécessaires pour, par exemple, renforcer les SMHN de sept pays d’Europe du Sud‑Est (l’Albanie, la Bosnie‑Herzégovine, la Croatie, l’ex‑République yougoslave de Macédoine, le Moldova, le Monténégro et la Serbie) (montant qui passerait alors d’environ 90,3 millions d’euros à environ 63,2 millions d’euros pour les cinq prochaines années).

Cette évaluation a été effectuée dans le cadre du Programme d’atténuation des risques de catastrophe et d’adaptation à leurs effets en Europe du Sud‑Est, lequel est le fruit d’une initiative commune lancée par la Banque mondiale, le Secrétariat de la SIPC, l’OMM, la Commission européenne, le Conseil de l’Europe, la Banque de développement du Conseil de l’Europe, l’Institut météorologique finlandais et d’autres partenaires. (Le rapport peut être consulté sur le Web à l’adresse suivante: http://www.unisdr.org/europe/eu-publications/isdr-pub-eu.html.)
S’il n’est guère possible d’éviter les phénomènes naturels dangereux, des prévisions fiables et scientifiquement éprouvées des phénomènes hydroclimatiques extrêmes aident les sociétés à se préparer aux catastrophes et à en atténuer les effets. Des alertes précoces et des prévisions laissant un délai suffisant sont des éléments essentiels pour renforcer la sécurité des populations et atténuer les incidences socioéconomiques et environnementales des dangers naturels.

Comme l’indique le rapport, pour optimiser l’adaptation à la variabilité et à l’évolution du climat, il est indispensable de tenir compte du risque et de l’incertitude dans les outils d’aide à la décision. Les scientifiques des SMHN font partie des systèmes sociaux et techniques et peuvent efficacement fournir des données régionales et locales sur le changement climatique en interprétant les résultats des modèles au profit des parties intéressées et en adoptant une approche pluridisciplinaire.

Le rapport énonce les raisons impérieuses pour lesquelles les pouvoirs publics et le secteur privé doivent s’employer à renforcer les SMHN et indique pourquoi ces efforts ne doivent pas être simplement perçus comme une dépense nationale, mais plutôt comme un investissement dans le développement national et régional. Dans l’hypothèse d’un rythme d’apprentissage modéré pour ce qui concerne l’amélioration des services dans les pays d’Europe du Sud‑Est et leur exploitation dans les différents secteurs économiques, on pourrait tabler, de façon réaliste, sur une incidence économique totale sur dix ans comprise entre 450 et 790 millions d’euros.

S.E. M. Ion Dodon, Premier Adjoint du Premier Ministre de la République de Moldova, ouvrira la conférence. D’autres intervenants prendront la parole lors de la séance d’ouverture, dont M. Alexandre Bedritsky, Président de l’OMM; Mme Vileta Ivanova, Ministre de l’écologie et des ressources naturelles de la République de Moldova; M. Salvano Briceño, Directeur du Secrétariat de la SIPC; M. Tsirkunov, ingénieur écologue principal au Département du développement écologiquement et socialement durable de la Banque mondiale; M. José Achache, Directeur du Secrétariat du Groupe sur l’observation de la Terre; Mme Eugenia Kistruga, Vice‑Ministre des affaires étrangères et de l’intégration européenne de la République de Moldova; et M. Valeriu Cazac, Directeur du Service hydrométéorologique national de la République de Moldova.

Selon le Président de l’OMM, M. Alexandre Bedritsky, «les SMHN jouent un rôle essentiel dans la réponse apportée aux défis liés aux phénomènes naturels dangereux résultant de la variabilité et de l’évolution du climat. En effet, pour concevoir et mettre en œuvre des politiques et des mesures d’adaptation efﬁcaces – en particulier aux phénomènes climatiques extrêmes –, il faut impérativement disposer en temps voulu de produits et de services appropriés dans les domaines du temps, du climat et de l’eau. »
Pour le Secrétaire général de l’OMM, M. Michel Jarraud, «les informations et services fournis par les SMHN sont indispensables pour prévenir les phénomènes naturels dangereux et en atténuer les effets et doivent donc être durablement renforcés. Pour ce faire, il faut pouvoir compter sur la prise de conscience et le soutien des décideurs et de toutes les parties intéressées en matière de gestion des risques de catastrophes au plan national, régional et international.»

Le Directeur du Secrétariat de la SIPC, M. Salvano Briceño, considère la conférence comme «une initiative régionale concrète visant à renforcer la capacité des pays européens à protéger leurs populations des catastrophes climatiques, dont la fréquence et l’intensité devraient à l’avenir augmenter. Il importe donc que les institutions compétentes collaborent plus activement à la mise en œuvre de politiques efficaces de réduction des risques de catastrophes, qui permettent de sauver des vies et de limiter les pertes économiques dues aux catastrophes.»

Les résultats de cette réunion devraient faciliter les délibérations internationales sur la réduction des risques de catastrophes, notamment dans le cadre de la troisième Conférence mondiale sur le climat qui aura lieu à Genève (Suisse) du 31 août au 4 septembre 2009.

La veille de l’ouverture de la Conférence régionale aura lieu l’inauguration des nouvelles installations du Service hydrométéorologique national, en présence du Président de la République de Moldova, S.E. M. Vladimir Voronin.

Pour de plus amples renseignements, veuillez prendre contact avec:
à l’OMM:

Mme Carine Richard-Van Maele, chef du Bureau de la communication et des relations publiques (tél.: +41(0)22.730.83.14/15; courriel: cpa@wmo.int) ou Mme Gaëlle Sévenier, attachée de presse (tél.: +41(0)22.730.84.17; courriel: gsevenier@wmo.int)

Site Web: http://www.wmo.int
au Secrétariat de la SIPC:

Mme Brigitte Leoni, relations avec les médias (tél.: +41.22.917.8897; courriel: leonib@un.org)

Site Web : www.unisdr.org 

à la Banque mondiale:

Mme Shirley Geer (courriel: sgeer@worldbank.org)

Site Web: www.gfdrr.org 
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